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Imagine un jardin quelque peu délaissé par son propriétaire. Sur une légère éminence 

domine un rosier à larges boutons rouges. Colonisant peu à peu l’espace entre les fleurs 

traditionnelles, on aperçoit plusieurs herbes venues de leur plein gré. Certains les 

arracheraient volontiers, l’ensemble est pourtant harmonieux. Des parfums variés titillent 

l’odorat, miel du lamier, douceur de la lavande ou âpreté de la tanaisie. 

Poussée par le vent, la graine d’un pissenlit a germé au pied de l’épineux arbuste. 

Déployant sa corolle orangée, il découvre le lieu au petit matin. Il vient des friches 

abandonnées près de la voie ferrée. Là-bas, personne ne s’occupe des herbes, elles 

poussent naturellement. Leur langage est frustre, mais leur solidarité fait chaud au cœur. 

Pissenlit n’en revient pas d’être arrivé dans ce jardin. Petit enfant émerveillé, il interpelle 

chaque plante, heureux de faire sans cesse de nouvelles connaissances. Ses compatriotes,



 


